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Présentation de l’éditeur :
Ce petit livre, c’est le cadeau d’un ancien stagiaire à toi, petit stagiaire. Son objectif ? T’aider à trouver un stage, puis t’aider à le réussir grâce à des conseils sérieux et d’autres qui peuvent sembler un peu moins sérieux, mais qui le sont quand même. Au programme : apprendre, découvrir, te gourer (si, si), bosser dur (quand même), glander (un peu), t’amuser (aussi). Voici donc le guide indispensable qui décrypte toutes les situations quotidiennes pour t’aider, futur stagiaire, à survivre dans le monde de l’entreprise, te faire apprécier et peut-être embaucher !
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Introduction


C’est quoi un stage aujourd’hui ?

Un passage presque obligé pour les étudiants en route vers le si complexe « monde du travail ». Et selon les circonstances, le stage pourra devenir « une super expérience », « une erreur de parcours enrichissante », ou représenter « un p… de calvaire » dont il faudra vite se relever. Pour mettre toutes les chances de son côté et réussir cette expérience de plus en plus déterminante, il faut se poser les bonnes questions au bon moment, et faire l’effort de bien se préparer pour se mettre dans les meilleures conditions.

Ce petit livre, c’est un peu le petit vade-mecum de l’aspirant stagiaire. Son objectif ? Accompagner l’étudiant-candidat-néostagiaire tout au long de son stage ; rassembler des conseils sérieux, et d’autres qui peuvent l’être un peu moins mais qui toujours essaient de répondre à cette question : comment aider Petit Stagiaire – oui, on va t’appeler comme ça si tu nous le permets – à vivre au mieux son passage en entreprise ?

En effet, même s’il faut apprendre à gérer ses todolists, à comprendre les relations interpersonnelles, à développer les qualités du Parfait Petit Stagiaire, il peut aussi être bon de savoir comment gérer quand son boss se barre en vacances, comment assurer quand on se tape une nocturne, comment survivre quand son chef est un connard, comment s’en sortir quand on est encore un peu émoussé de la fête de la veille. Car oui, tout cela fait aussi partie de la réalité et du quotidien du Petit Stagaire, il nous semblait donc normal de l’aborder.

Et il s’agit d’être lucide. Le stage, c’est déjà le monde du travail ! Alors que, de nos jours, il faut faire un, souvent deux ou trois stages (et quand le pays rame un peu, et les entreprises avec, ajouter quelques stages encore à la brochette), comment faire pour que ce passage quasi incontournable se passe de la meilleure des manières ? Comment faire sereinement ses premiers pas dans le monde adulte du travail ? Comment réaliser ses premiers faits d’armes et trouver sa place ? Tout un programme.

Un stage, c’est un moment charnière de la vie, entre le monde étudiant et le monde adulte. On découvre, on apprend, on se trompe, on bosse dur, on glande, on s’amuse aussi. C’est une période spéciale, qui donne l’occasion d’essayer des choses différentes, sans grand risque et sans autre engagement que celui de tout donner pendant trois ou six mois.

Alors petit padawan aspirant stagiaire, réfléchis bien fort, cherche large. Sois audacieux dans tes actes mais cohérent dans tes choix. Explore tous les horizons de ton projet professionnel et personnel. Bosse dur !

Et surtout n’oublie pas : certes, il faut trouver un job, mais il faut aussi penser que ce job t’accaparera le plus clair de ton temps pendant plus de quarante ans ! Alors essaie de mettre toutes les chances pour ton côté pour avoir le luxe de choisir, de signer pour le boulot qui te permettra de t’épanouir, et faire en sorte que celui-ci participe à la seule et unique chose qui compte dans la vie : être heureux !

Alors cherche bien, donne tout, et bon stage !

 

P-S : ce livre n’a pas vocation à être exhaustif ni à représenter toutes les situations possibles et vécues en stage, encore moins à représenter toutes les entreprises et tous les secteurs. Nous nous sommes donc efforcé de brosser de manière généraliste quelques situations types pour prodiguer, autant que faire se peut, quelques bons conseils.









  

    

  


  1. La recherche de stage de A à Z


  

    Ta formation te donne droit à un stage, super ! Mais une fois passé l’excitation et les plans sur la comète, il faut s’organiser car le temps file vite, les postulants sont nombreux et les places, limitées. Allez, on se bouge !


    

      Rétroplanning


      

        Semaine 1 : recherche de contacts


        Semaine 2 : recherche de contacts


        Semaine 1 et 2 en parallèle : écrire ta lettre de motivation et refaire ton CV


        Semaine 3 : envois massifs et néanmoins ciblés


        Semaines 4-5-6 : relances


      


    


    

      Qui dit stage, dit recherche = anticiper


      Dis-toi que la recherche de stage fait partie intégrante de l’expérience de stage – ne te voile pas la face : la recherche, c’est déjà un sacré travail à abattre.


      Ça commence avec une bonne organisation, rajoutes-y pas mal d’abnégation, de persévérance, de préparation, et tu auras déjà en main les ingrédients pour une recherche fructueuse (et by the way, ce sont aussi les qualités du Parfait Petit Stagiaire, voir chapitre 18).


      Le stage, sauf miracle ou merci-papa-pour-le-stage-dans-ta-boîte-tu-m’évites-de-me-poser-des-questions-je-peux-continuer-tranquille, ça se cherche, et ça se trouve. Or, pour trouver faut chercher et pour chercher, il faut :


      a. adopter une méthode de recherche ;


      b. se lever tôt et se donner des plages horaires fixes de travail.


      Ça ressemble déjà à du travail, non ?


      Donne-toi donc une heure par jour, 3 heures par semaine (à toi de voir, t’es grand) pour t’y atteler. Et ne dévie pas d’un pouce tant que tu n’as pas au moins 10 rendez-vous et entretiens bookés dans ton agenda (là, tu nous prends pour des grands malades, mais crois-nous le taux de ratage est élevé).


      Si tu t’y es pris suffisamment tôt, ce sera no stress, et surtout pas la recherche du temps perdu, tu sais ce moment de panique quand tu te mets à sauter sur le premier (ou dernier) stage qui te passe sous la main… et dont tu ne voulais pas.


    


    

    

      
Mais qu’est-ce que je vais bien pouvoir faire : identifier


      Le stage c’est aussi un bon moyen pour apprendre, se découvrir, grandir un bon coup et se projeter dans l’avenir. Commence par lister tout ce qui ce qui t’inspire, t’intéresse, te passionne, t’amuse aussi. (Oui le stage n’interdit pas cela.) Couche également sur le papier toutes les entreprises, les marques, les postes, les produits, mais aussi les types de GENS qui te donnent envie de travailler. Tu t’en rendras vite compte en travaillant, tu peux bosser sur le projet ou dans la boîte la plus sexy du monde, si tu es entouré d’abrutis ou de gens avec qui tu n’arrives pas ou ne prends pas de plaisir à travailler, ça sera compliqué. Alors mets aussi les gens, les types de gens sur ta liste. Par exemple, il ne s’agit pas de dire « je veux bosser avec maman » mais « j’adorerais travailler avec un entrepreneur audacieux, avec un chercheur en R&D cosmétique », « avec un expert des mécaniques automobiles », etc. Ainsi, tu mettras naturellement des filtres dans ta recherche.


    


    

    

      Le pouvoir de la liste : s’analyser


      Fais des listes ! Commence par un petit bilan sur toi-même : ce en quoi tu es particulièrement bon, moins bon. Quelles sont tes valeurs, tes qualités, tes défauts. Sois sincère et transparent, personne n’est Steve Jobs à 20 ans, et cela te permettra de te connaître et de ne pas pipeauter pendant l’entretien (voir chapitre 4) car le pipeautage, juré-craché, ça se crame en deux secondes et trois questions.


      Continue sur ta lancée avec la liste de ce que tu veux vraiment apprendre, découvrir, améliorer. Et saupoudre le tout avec la liste des compétences que ta formation t’a enseignées. Que sais-tu vraiment ? et que sais-tu vraiment faire ?


      Voici ce que tu es, ce que tu fais, ce qui t’attire ; tu peux maintenant procéder par associations et recoupements.


      Qu’est-ce qui te semble bien aller ensemble ? qu’est-ce qui fait sens a priori ? Tu aimes dessiner et tu parles italien ou allemand : pourquoi pas du design industriel dans une marque automobile ? Tu adores l’économie, jouer avec les chiffres, comprendre comment tourne une entreprise : pourquoi ne pas commencer par un petit stage en contrôle de gestion ou en comptabilité ? Bref, essaie de faire des passerelles entre tes différentes listes et entre les différents éléments qui les composent, tu verras que tu trouveras plus d’idées que tu ne le croyais.


    


    

    

      Joue-la comme la CIA : rencarde-toi


      Tu as une idée des cinq secteurs ou entreprises qui te plaisent ? Pars à la pêche aux contacts. Breaking news : personne ne t’attend avec un tapis rouge dans ce fameux monde du travail.


      Aie néanmoins confiance en ta chance et tes qualités, accroche-toi, et surtout persévère !


      Après les listes, place aux fiches ! Sus aux tableaux Excel ! Prends les six, sept entreprises que tu as listées, et renseigne-toi : que font-elles, quelle est leur histoire, comment sont-elles structurées, quels sont les départements clés ? Où est-ce que tu aimerais bien squatter six mois ?


      Ça, c’est le tour du propriétaire. Maintenant que tu comprends un peu mieux comment cette boîte fonctionne, cherche les contacts. Pour cela, tu vas commencer par allumer deux cierges pour remercier le ciel qui t’a fait naître au XXIe siècle, magnifique siècle durant lequel tu peux utiliser Internet, et des trucs qui vont t’être utiles et qui s’appellent Linkedin ou Viadeo. Kesako ? Ce sont en gros des Facebook pour professionnels où l’on ne parle que de boulot et où – génial pour toi – collaborateurs et managers en entreprise racontent leur vie pro, et surtout leurs faits d’armes, tout ça dans l’espoir de se faire recruter par d’autres entreprises qui épient ces sites pour faire leur marché des ressources humaines. Bref, c’est cool pour toi, cela fait d’énormes bases de données et d’informations gratos et accessibles, pleines de listes de contacts avec des gens précis à qui écrire.


      

        Back to basics


        

          By the way, on a oublié de le dire, mais il y a aussi toutes les boîtes mails/contacts directs des RH d’entreprise. Souvent très en évidence et faciles à trouver sur les sites des entreprises, il s’agit d’un simple e-mail, ou parfois d’un formulaire plus complet à remplir, auquel on ajoute sa lettre et son CV.


          Dans certaines grosses entreprises, c’est franchement très bien fait. Tu y trouves toutes les offres, tous les départements, parfois des fiches de postes. C’est un bon moyen de comprendre ce que l’entreprise cherche et quelles compétences elle attend de ses candidats.


          Alors n’oublie pas de regarder si cette section existe et utilise ce canal pour postuler. Ce n’est pas toujours efficace ni suffisant, mais ça te donne quelques chances de plus. Et puis tu n’es plus à ça près, hein !


        


      


    


    

    

      La pêche aux tels et aux e-mails :


        le contact qui va bien


      Maintenant que tu as trouvé que tu voulais essayer de t’incruster dans la boîte XYZ, et notamment dans le département ABC, où miracle, tu as trouvé les noms de Gégé le Manager et Simone la Consultante Technique, pars à la pêche aux numéros de téléphone et aux e-mails. Car non, ce n’est pas fini, il faut draguer Gégé et Simone pour qu’ils aient envie de te recruter ! Regarde sur Linkedin, sur Viadeo, il y a souvent beaucoup d’informations qui traînent. Appelle aussi les standards. Ceux-ci sont de plus en plus méfiants et te filtreront. Pas d’agacement, c’est leur rôle ; imagine une armée d’aspirants stagiaires, et ajoute par-dessus une armée tout aussi avide de démarcheurs en tout genre en train d’appeler pour poutrer à tout va les boîtes mails des collaborateurs de l’entreprise, ça deviendrait vite l’enfer ! Normal, donc, de mettre quelques cerbères pour filtrer tout ça. Seuls les plus malins passeront.
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